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Etude experimentale du developpement larvaire 
de Tetanocera ferruginea Fallen, 1820. 

Influences de la temperature et de la photoperiode, 
diapause pupale, biomasse alimentaire 

(Diptera : Sciomy:z:idae) '' 

par Jean-Claude VALA'~'~ et Claire HAAB*':' 

Tetanocera ferruginea, Fallen, 1820, est une espece de Sciomy­
zide parmi !es plus frequentes de la region palearctique. Elle est 
signalee de la Laponie a l'Espagne, clans toute !'Europe, en Turquie, 
de la Siberie jusqu'en Mongolie, en Chine et clans l'ile Sakhaline. 
Historiquement, c'est egalement la premiere espece de la famille 
dont le developpement larvaire a ete partiellement observe. En 
effet, Dufour (1847) relate le passage de la larve en pupe clans 
un recit remarquable : « Vers la fin de l'Automne 1846 (mi-novem­
bre) je decouvris clans l'eau d'une mare une larve ... qui ... clans son 
bocal ... se transforme en chrysalide ou pupe ... appelee par desti­
nation a braver la tempete pendant cinq mois de la mauvaise 
saison ». L'adulte emergea le 25 Avril 1847. Les observations 
de !'auteur contiennent plusieurs elements relatifs au develop­
pement larvaire. Nous rupprenons que la larve mene une vie aquati­
que, que la pupe est flottante et que le temps de pupaison est tres 
long (Novembre a Avril), soit environ 161 jours. Par simple 
co'incidence, le premier cycle larvaire que nous reussissions au 
Laboratoire fut celui de Tetanocera ferruginea, effectue fin 1979. 
Les resultats obtenus etaient conformes a ceux de Dufour avec des 
durees de pupaison variant de 136 a 140 jours (du 1-10-1979 au 
29-3-1980). Mais, la repetition du developpement au cours des 
mois suivants donnait seulement 12-20 jours de pupaison. Le 
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cycle de ce Sciomyzide presentait done une evolution differente au 
cours de l 'annee avec une entree en diapause de la pupe pendant 
l'hiver. Cette constatation fot le point de depart de la presente 
etude. 

Depuis Dufour, differents aspects de la morphologie ou de la 
biologie de Tetanocera ferruginea ont ete elucides. La pupe a ete 
etudiee ,par Vimmer (1925), Johansen (1935) et Rozkosny (1965, 
196 7) qui donne en outre la description du dernier stade larvaire. 
Disney ( 1964) precise l'b:ologie des larves clans leur biotope 
nature!. Beaver ( 197 4) indique quelques donnees sur la consomma­
tion larvaire sachant que l'espece, tom comme les autres de la 
meme famille, presente une nette malacophagie au cours des trois 
stades de developpement (L, L,, L). 

Les resultats experimentaux que nous presentons permettent 
d'etablir !es durees du cycle larvaire en function de la temperature 
et de la photoperiode, et de preciser le role de ces parametres clans 
l'entree en diapause de la pupe, et de connaitre la consommation 
de mollusques clans chaque cas. 

Materiel, techniques et methodes 

Les adultes sont recoltes clans la nature aux environs d'Avignon, 
dans des biotopes humides, marais ou canaux herbaces, a \'aide 
d'un filet fauchoir. Au laboratoire, ils sont isoles par couple clans 
des boites transparentes, a couvercle grillage, encombrees de brin­
diJles. L'humidite convenable est assuree en tapissant le fond de 
sable humide et a ]'aide d'un :recipient empli d'eau·,muni d'une 
meche. La nourriture, renouvelee tous \es trois jou.rs, se compose 
d'un melange de miel, d'hydrolysat de caseine et de levure. Les 
oeufs, pondus indifferemment su.r !es ·parois ou su.r \es supports 
sont preleves et mis en incubation clans des petites ,boltes en 
plastique dont le fond est garni de papier filtre humide. 

Des l' b:losion, les larves sont nounries individuellement en 
ajoutant des Biomphalaria glabrata Say de · taille proportionnee 
aux individus. L'ensemble est ensuite mis clans des enceintes 
reglees aux temperatures et phoroperiodes suivantes : LD = 
8 - 16 a 13° C ± 1 et 20' C ± 1 ; ID 16 - 8 it 13° C ± 1 et 
26° C ± 2; LL {continu) it 20' C .± l;. ID = 9 - 15 et 
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20" c ± 1. L = duree d'eclairement (Light) appelee aussi photo­
phase ; D = duree d'obscurite (Dark)_;, L, +. ~ =. 24 heures. 

L'analyse statistique des resultats a ,ete .r'.'ahsee smvant le test 
de Student avec un coefficient de secunte de 95 % pour les 

b:hantillons inferieurs a 30. · 
La croissance des larves s'effectuant strictement aux depens de 

mollusques aquatiques (et hygrophyles experimentalement), le chorx 
s'est ·porte sur la plancrbe tropirnle Biomphalarza glahata _qui 
est tres prolifique et d'elevage simple. Mais, des essa1s posltlfs 
ont ete realises avec Physa acuta (Draparnaud), Limnaea ovata 
(Draparnaud), L. stagnalis (L.), L. auricularia_ (L.), Bat~zomphalus 
cantor/us (L.) et Succinea elegans Risso qui sont presents clans 
le biotope habituel de Tetanocera Jerruginea. 

L nombre total de Biomphalaria glabrata consommes par un 
seul \ndividu pendant la vie larvaire v~rie de 28. a 40 selon_ la 
taille du mollusque offert qui est touJours cho1s1e en fonction 
de celle de la larve. II est de l'ordre de 13 - 17 planorbes de 
1,5 _ 2,5 mm de diametre pour une L, et seulement, ~ - 6 de 4 mm, 
a 13° et LD = 16 _ 8. On constate clans les expe~1enc~s q~e les 
larves ont tendance a attaquer des proies proprot10nnees a leur 
taille (fig. 1 ). Le stade L, attaque des mollusques de 2 a 5 mm, 
4 a 12 mm pour L,, 5 a 22 mm pour L:'· La gamme des_ P:01es 
potentielles de chaque stade est toutefo1s plus l.~r~e. Ams1 les 
brves L, peuvent tuer des planorbes de ~ ,5 1usqu a,' mm excep­
tionnellement. Dans le cas de larve L s attaquant a des mollus­
ques de petite taille, ceux-ci ne sont que partiellement ingeres du 
fait de la disproportion de taille. 

L'interpretation des ,resultats en nombre de mollusques tues, 
bien que donnant un aspect de l'acti~~ des larves sur une popula­
tion malacologique, ne permet pas d etabhr fac1lement la ,relation 
entre la quantite de nourriture et !es differents st~des larva1res. 
Aussi, nous avons prefere comparer Jes _biomasses, reellement con­
sommees au cours des diflerentes cond1t1ons e,cpenmentales. 

Cecte biomasse utile a ete calrulee en faisant la diHer~nce entre 

1 'd ·moven de 50 mollusques vivants et de leurs coqu1lles v1des ep01s , d , . . 
pour des classes de taille de l mm. La droite e regress10n qui en 
resuke est donnee par !'equation Log B = 2 ,92 Log T - 1,85 
avec un coefficient de correlation egal a 0,97 (fig. 2). De cette 
equation nous deduisons directement B = 0,16 T'·

92
. (B = b10-

masse utile ; T = diametre mesure). 
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FIG. 1. - Spectre ?e Biomphalaria glabrata attaque par chaque stade larvaire. 
Les ta11les couramment consommees sont encadrees. 

F~G .. 2. D:oite de n~~ressi~n de Biomphalaria glabrata permetcant de 
dedurre la bxomasse unle J·un individu a partir de son diametre. 

Echelle en Log. 
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Resnltats 

l. Influence de la temperature sur le developpement larvaire. 

Les resultats obtenus au cours des differentes experiences sont 
donnes dans le tableau n" 1. On consrate que la duree totale du 
developpement larvaire

1 
L "i varie nettement suivanr la tempera­

ture quelle que soit la photoperiode consideree. Ainsi, pour une 
LD = 8 - 16, le cycle s'effectue en 42,5 jours a 13" C alors qu'il 
est seulement de 29 jours a 20" C et 14 jours a 26" C. La dif­
ference trouvee entre !es deux valeurs moyennes de duree (L ,) 
est significative. II en est de merne si la comparaison est Ctablie 
separement pour chacun des stades ou clans !es conditions de 
photoperiode LD = 16 - 8. 

Done, !'augmentation de la temperature entraine une nette 
di,minution de la duree larvaire. Cette action s'effectue toutefois 
graduellement jusqu'a 28-30" C qui parait etre la temperature 
limite suiperieure permettant un developpement. La mortalite est 
alors tres <'levee ( 90 % pour L) ; la temperature de 32" C etant 
letale, 100 la,rves L mises en experiences sont mortes dans !es 
36 heures qui ant suivi. 

2. Influences de la photoperiode sw· le developpement larvaire. 

Suivant un proto:::ole expefi1mental similaire, la temperature 
etant rnaintenue constante, en faisant varier la photoperiode, 1a 
duree totale de la phase larvaire, L, .. ,, se trouve egalement influen­
cce ( tableau 1 ). Par cxemple, pour une temperature fixee a 13" C, 
!es •resultats sont respectivement de 42,5 jours a LD = 8 - 16 
et de 3 3, 7 3 jours a LD = 16 - 8. Dans ce cas encore, la difference 
est significative. 

Si la comparaison est effectuee pour !es moyennes a 20" C entre 
LD = 8 - 16 et LL continu, nous aboutissons a des conclusions 

semblables. 
Nous cons ta tons ainsi qu 'une photophase longue, type jours 

longs, occasionne une diminution sensible de la duree des stades 
larvaires de Tetanocera ferruginea. 

3. Dia pause pupate : 

L'emergence des adultes se realise au cours des saisons dans un 
delai d'une dizaine de jours a plus de 4 mois, a partir de pupes 
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recueillies clans !es biotopes ou obtenues e,cperimentalement. Cette 
variabifoe, qui traduit en fait une entree en diapause de l'espece, 
a ete etudiee en associant !es temperatures et des photoperiodes 
differentes. Ces deux facteurs physiques jouent un role important 
clans la successicn des cycles clans la nature. 

Dans ces conditions, nous avons trouve ( tableau I) des resultats 
tres significatifs en testant !es valeurs moyennes obtenues pour 
le stade pupe. Nous constatons d'une part que pour une tempera­
ture de 13° C la duriie est de 32,03 jours si LD = 16 - 8 et de 
82,5 jours si LD = 8 - 16. Le delai d'emergence est egal a pres 
de 3 fois celui trouve dans le premier cas. Entre !es deux valeurs 
trouvees, la difference est hautement significative par elle-meme, 
ce qui est corrobore par le test de Student. 

D'autre part, pour LD = 8 - 16 a 20' C, le stade pupal <lure 
tres longtemps (92, 19 jours) malgre une temperature tres favo­
rable a une emergence rapide. Le delai est done peu different de 
celui releve precedemment a 13' C pour la meme photoperiode. 
D'ailleurs, la difference des moyennes calculees clans ces deux cas 
n'est pas significative. (LD = 8 - 16, 13' C et 20' CJ. 

De ces constatations il ressort que le facteur temperature, (meme 
20° C) est dornine par la photoperiode qui, lorsqu'elle est de 
type jams courts, entraine l'entree de la pupe en diapause. Ce 
resultat est confirme par des essais plusieurs fois renouveles . 
lnversement, la temperature est predominante au dela de 20' 
meme a LD : 8 - 16. Ce parametre etant fixe a 26° C ± 2, la 
pupe se developpe en une guinzaine de jours ( tableau I et fig. 4) 
c'est a dire sans marquer un arret dans son evolution. 

La duree d'eclairement de 8 heures semble etre pa:oche des 
conditions limites, induisant une dia,pause, puisque !es develop­
pements menes a 20' C, LD = 9 - 15 donnent une duree de 
pupaison de 14 a 31 jours pcur !es deux adultes issus de six pupes 
obtenues a partir de 50 L. 

En outre, cette diapause parait etre facultative car elle est evitee 
si on transfere des pupes formees a 13' C, LD: 8 - 16 (diapausants 
potentiels) aux conditions de 20' C, LD = 16 - 8, des leur for­
mation ou une semaine plus tard. Les adultes naissent entre 10 
et 17 jours suivant le changement au lieu de 82,5 jours (11 cas 
testes). 
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4. Biomasse consommee /ors du cycle larvaire : 

Pour !'ensemble des experiences menees, !es valeurs sont con­
signees clans le tableau 2 et representees graphiquement sur la 
figure 3. Les points L, L, L representent le passage d'un stade 
a l'autre qui est toujours marque par une mue. 

Biomasse 
(mg) 

2000 

1500 

1000 

500 

Joura 

FrG. 3. - Evolution des biomasses ingetees par les larves en fonction 
de la temperature et de la photoperiode. Chaque point correspond a la fin 

du Stade considere. 

Il apparait clairement que pour une photoperiode consideree 
(~auf pour LD = 8 - 16 a 26° C qui sera discutee plus loin), 
l augmentation de la temperature entraine u.ne consommation totale 
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de mollusques plus elevee. Par exemple, a LD = 8 - 16, la masse 
ingeree est de 664 mg a 13° C ; elle est de 1563 mg a 20° C. 
D'autre part, sachant que la duree du cycle raccourcit quand la 
temperahu-e s'eleve, il cxiste uc.e relation inverse entre la biomasse 
consommee et la duree du developpement. Pour 13° C, le cycle 
court n'utilise que 664 mg alors que le cycle long necessite 1295 mg. 

Le developpement des larves a 26" C ± 2, LD = 8 - 16 est a la 
fois favorise par la temperature elevee et contrarie par le foible 
nombre d'heures d'eclaircment imposees. La reponse de la larve 
sc manifeste par le raccourcissement de la dun,e de developpement 
de la phase L,_, qui s'effectue en 14 jours environ, !'absence de 
diapause pupale et une biomasse ingeree relativement foible -
environ 778 mg ·en moyenne. Ce protncole experimental permet 
d'une part, de confirmer le caractcre facultatif de la diapause, 
d'autre part, de montrer que celle-ci, malgre l'utilisation d'une 
photophase courte, n'est pas induite si la temperature atteint un 
seuil superieur que nous situons entre 20 et 24° C d\1pres les 
conditions experin1entales utilisees. 

De taus Jes stades, c'est la L1 qui consornme le maximum de 
proies (-fig. 3 ). Si la quantitc utilisec est foible au debut du 
developpe,ment pour !es L, et les L,, le deficit alimentaire est 
romble au cours du stade L,. Par exemple, pour 2 larves ayant 
consomme chacune 1800 mg au total a 26° C et LD = 16 - 8, nous 
trouvons en mg 59,31 (L,) + 902,41 (L) + 934,59 (L) et pour 
l'autre respectivement 7 ,24 + 306,85 + 1505. D'autre part, des 
variations importantes existent quant 8 la masse globale ingerCe 
d\me larve a l'autre. Les fluctuations observees s'echelonnent de 
1025 a 4099 mg. Ce sont les differences individuelles de ce type 
qui e,cpliquent !es grands intervalles de confiance que !'on pent 
noter clans le tableau 2 pour !es colonnes L et L, "· 

La representation graphique des resultats {fig. 3) permer de 
distinguer deux rythmes d'alimentation des larves : 

- Une prise de nourriture modeste au cours des stades L,-L, 
suivie d'une augmentation brusque de la qrnmtitC de nour­
r;ture a partir du stade L. Ce type illustre le cas des larves 
elevees clans !es conditions LD = 8 - 16. 

Une prise de nourriture faible en L1, suivie d\me alimen­
tation plus importante des le stade L. Ce type illustre le 
cas des larves elevees clans !es conditions LD = 16 - 8. 
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On p~ut correler ces resultats ii des differences de h si l . 
Le premier cas correspondant ii de ind. ,d p Y_ o og1e. 
le second , d ·, d" . , • s 1\1 us entrant en diapause, 
'l • a Jes 1'11 1~1dus a developpement imrnediat. Les larves 
e evees sous es cond1t1ons : 20" C LD - 9 15 • . 
comportement alim · d ' . - - , presentent un 

. . . entaire e type « diapausant », mais ne resen-
tem pas de drnpause. II semble done que le rythme d' I" P . 
SOlt davantage ]ie • ]'" a 1mentat10n 
h. , d . a importance de la photophase plutclt qu'au 

p enornene e diapause. 

/ Cycle allongEI 

---

FIG. 4. - Influences combine'es de la .. 
J 

temperature et de I h · d 
sur e cycle de T etanocera ferruginea Les h . a p oroper,o e . · c emrnements s'effectuent en 

associant les fleches de meme epaisseur. 

Discussion et conclusion 

A p,artir des ~fferentes e,cperiences menees, ii ressort 
parametres physiques te t • . . que !es l b. I . . s es presentent une rnfluence tres marquee 
sur ~ JO og1e de Tetanocera ferruginea. Les experiences de la 
t';mpedrature et de la photoperiode dans le cycle ont ete represen-
tees ans la figure 4. · 

En c<: ~ui. concerne la temperature, son augmentation entraine 
~-?e accel~rat~o?, done un raccourcissement, du cycle larvaire et Ia 

iomasse ingeree est elevee. Inversement, les basses temperatures 
enclenchent un allongement de ,la d11iree' I , . I ~ . arva1re et a masse con-
somrnee est momdre, 

Les variations de la tempe' rature et de la phot .. d 
d

, 1· '' ' openo e permet-
tent eJ<Jp 1quer la succession des generations de l'espe' l . 
voltin T t f · ce mu tl­
il e e _abnloce~a err~gtnea. Dam Ies conditions de laboratoire, 

est poss1 e d obtemr 5 - 6 generations dans l' • , . , annee a parttr 
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d'un lot initial d'oeufs. Dans la nature, !es facteurs physiques fovo­
rnbles a un developpement rapide debutent en avriJ OU mai suivant 
l'annee; la temperature avoisine, ou depasse 20° C, la photophase 
devient de •plus en plus irnportante, depassant la barre 9 h de jour. 
Cette situation favorable se prolonge jusqu'en septembre, c'est-a­
dire au moment ou les deux variables commencent a decliner. 
D'autre part, les observations dans !es biotopes montrent qu'un 
adulte ne vit guere plus de 45 jours. Le nombre de generations 
possibles dans la nature se situe done aux alentours de 3 - 4 par 
an avec disparition d'une generation en juillet-aoi'.1t. Ces conside­
rations, valables pour la region d'Avignon necessitent un reajuste­
ment pour les regions septentrionales de la repartition de l'espece. 
Suivant les resultats de chasses ( communiquees par le Dr M. 
Leclercq) la sortie de Tetanocera ferruginea est plus tardive en 
Belgique (fin mai) et le nombre de generations ne doit done pas 
depasser 3 dans l'annee, dans ce pays. En outre, la confrontation 
des resultats experimentaux et des observations directes sur le 
terrain permet de dresser un schema general de la phenologie de 
Tetanocera ferruginea. Nous pouvons distinguer, avec une dif­
ference d'une quinzaine de jours enure les phases precoces et les 
phases tardives, en relation avec !es aleas climatiques, !es periodes 
suivantes (fig. 5) : 

- Presence des adultes : fin mars a fin octobre - debut 
novembre. Les accouplements ont lieu vers le troisieme jour suivant 
la naissance et !es premieres pontes 7 - 10 jours plus tard. La 
periode de prereproduction est done de courte duree. 

- Presence des larves : des fin avril a fin janvier. 

- Presence des pupes : toute l'annee avec distinction des pupes 
qui evoluent tout de suite en adultes de mai a fin octobre. Les 
autres, a partir de septembre entrent en diapause sous l'effet de 
la photoperiode et n'eclosent qu'au debut du printemps de l'annee 
suivante. Par consequent, dans la nature, les pupes recoltees en 
av.ril-mai appartiennent encore aux individus en dia,pause car les 
conditions exogenes trouvees pour cette periode ne permettent 
pas un developpement rnpide des la.rves. La premiere generation 
issue des dlapausants n'est perceptible que vers la fin juin. 

Le schema phenologique ainsi etabli correspond exactement au 
type I defini par Berg et al. ( 1982) pour !es Sciomyzidae multi­
voltines passant l'hiver sous fomie de pupe. 
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D'apres les resultats exp6rimentaux que nous avons obtenus, la 
photoperiode se revele comme l'inducteur de la diapause. Celle·ci 
est facultative puisqu'elle peut etre supprimee, si la temperature 
excede 20", OU avec Une photophase ega!e au mains a 9 h avec 
une temperature indifferente. Berg (in /ititeris, 22 mai 1984) 
partage cette opinjon en ce qui concerne les individus vivants aux 
latitudes de la France ou encore aux U.S.A. d'apres !es obser-

F1G. 5. - PhCnologie gCnCrale de Tetanocera ferruginea. Chaque fleche 
correspond a une generation. En mars-avril la sonic des diapausams est 

iri1portante. L'etoile correspond aux premieres pontes clans la nature. 

vations effectuees a Ithe,ca (New York) ou a Kent (Ohio, lat. 41.10 
N). Mais, !es pupcs de Tetanoccra /erruginea formees en septembre, 
a partir de larves recoltees en aoCrt a Anchorage (Alaska, lat. 61.10 
N), sont restees en diapause malgre la temperature favorable du 
1aboratoire. Apres 4 - 5 semaines d'attente, leur passage pendant 
7 semaines supplementaires a 3° C a finalement permis l'obten­
tion des adultes {Berg, 1953 ; Berg et al., 1982). Dans ce cas, la 
diapause .parait done obligatoire pour !es populations trouvees aux 
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latitudes de !'Alaska. Le caractere facultatif ou obligatoire de la 
diapause pupale chez Tetanocera ferruginea serait alors egalement 
dependant des conditions climatiques liees a la latitude. 

Ce type de diapause pupale facultative, induite par la photo­
periode, est retrouve chez trois autres especes de Tetanocera 
nearctiques, T. piebeia Loew, T. valida Loew, T. clara Loew 
(Trelka et Foote, 1970). Dans un autre genre de Sciomyzide, 
Barnes ( 197 6 ), en faisant varier les memes facteurs, obtient egale­
ment chez Sepedon fuscipennis, Loew, une diapause hivernale mais 
shuee ki au niveau des adultes. Dans 1a nature, cette diapause 
concerne la generation d'autcmne dont Jes organes de reproduction 
restent immatures jusqu'au printemps suivant. 

Enfin, pour completer cette etude de T. /erruginea ii reste a 
determiner l'influence du facteur « intensite lun1ineuse », non 
envisagee ici et qui conditionne partiellement la valeur minimum 
de la photophase utile clans la nature. 

Resume 

Les actions conjuguees de la tempCrature et de la photoperiode ont Cte 
CrudiCes pour le dCveloppcment de Tetanocera ferruginea Fallen, 1820. Les 
fluctuations de la duree du cycle et de la biomasse alimentaire consommCe 
par les larves ont CtC analysCes ainsi que lcs facteurs qui dCclenchent la 
diapause rCalisee au niveau de la pupe. L'enscmble des rCsultats ainsi 
obtenus ont pcrmis de dresser un schCma general de la phenologie de 
T etanocera ferruginea en distinguant les differents stades composant le 
cycle biologique de l'espf:ce 

Summary 

The combined actions of temperature and photoperiod on the growth of 
Tetanocera ferruginea Fallen, 1820, were studied. As well as the clements 
setting off puparia's diapause, we examined the fluctuations in la~ting of 
cycle and in food biomass consumed by larvae. The results of this study 
enabled to make out the phenology of T elanocera /erruf!Jnea and distinguish 
the various instars forming the biological cycle of this species. 
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Decouverte du male de Dendrocerus wollastoni 
(Dodd, 1920) 

(Hymenoptera Ceraphronoidea Megaspilidae) ''' 

par Paul DESSARr·. 

II n'y a guere, nous signalions dans cette revue (DESSART, 1982) 
la redecouverte de Dendrocerus woltastoni (Dodd, 1920) en Rho­
desie, alors que l'espece n'etait connue que de l'ile de Sainte-Helene, 
dont on la croyait endemique. Depuis nous avons encore eu l'oc­
casion de reperer un exemplaire du Zaire, recolte le 8 mars 19 52 
pa~ H. DE SAEGER, dans le Pare national de la Garamba. Et tout 
r&emrnent, nous avons requ quelques exemplaires pour determina­
tion, via le G.E.R.D.A.T., a Montpellier : quatre femelles et un 
male, inconnu jusqu'a present; ces insectes proviennent de l'ile 
de la Reunion, ou ils ant ete obtenus par elevage de cocons de 
Chrysopidae, sur Citrus, a Sainte-Suzanne, le 3 fevrier 1983, par 
M.S. QUILICI. 

Apallotype mdle (n" 8307 /051). 

Dans !'ensemble, assez semblable a la femelle ; meme coloration, 
toutefols pas de nuage enfume sur l'aile, dont la tres breve 
pubescence lui confere aussi un aspect brillant ; aux pattes, la 
hanche anterieure est pale, la mediane assombrie basalement, la 
posterieure, totalement. Les antennes (fig. 1) ant !es flagellomeres 
relativement greles, a peine €chancres a1Jicalement : le flagelle 
n'est que faiblement dente de profil. Les genitalia (.figs. 2 et 3) 
sont trapus, avec !es parameres courts, argues vers la face 
ventrale et, semble-t-il, partiellement soudes aux lames paramera­
les ; ils presentent une plage apicale interne ornee de fortes soies ; 
plaques volsellaires tronquees a !'apex, avec une seule soie api-cale. 

* Manuscrit depose le ler fevrier 1984. 
'''* Institut royal des Sciences natureiles de Belgique, 29, rue Vautier, 

B-1040 Bruxelles. 
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